
LA NUIT DE NOEL
Cieux, courbez vos fronts, penchez-vous sur la terre 
boyez les vrais témoins de l’étonnant mysté 
Qui remplit l’univers de joie et de bonheur 
Océan des plaisirs apaise ta furie,
Peuples, mettez un frein à votre barbarie,
Et toi, terre féconde, enfante ton Sauveur.

L’Alliance Nationale i
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Cependant l’heure approche et Bethléem bruyante 
Se divertit toujours... La lune étincelante 
Arrive à son zénith dans la voûte des cieux.
Le vent siffle et soulève un tourbillon de neige ;
Il fait froid ; plaignons ceux qu’aucun toit ne protège 
Car auprès des foyers point de place pour eux !

Tel pourtant, votre sort, ô Joseph 1 ô Marie ! 
Point de place pour vous dedans l'hôtellerie 
Et minuit ;

va sonner ! Jésus, Verbe incarné, 
N’aura pour logement qu’une humble 
Que des.tiges de blé et pauvre étable,.

sous sa tête adorable, 
Et nul n’acclamera le divin Nouveau-Né I

Peuples, rassemblez-vous, venez à cette crèche,
Et soyez attentifs ; c’est de là qu’un Dieu 
Dominant l’univers de son humble berceau.
A toi riche, il apprend que le pauvre est ton frère, 
A toi pauvre, il répète : espère encore, espère,
Je viens de tes malheurs alléger le fardeau.

O cieux, entr’ouvrez vous, et vous, chœurs des saints 
Descendez sur la terre en nombreuses phalanges, 
Pour unir vos concerts à notre faible voix.
Disons à l’univers la divine naissance ;
Chantons, le cœur rempli de joie et d’espérance : 
Gloire à Jésus-Enfant, le Divin Roi des rois.

prêche,

anges

Wilfrid Lalonde.
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Fin d’Année l'Alliance Nationale. En effet, M. l’abbé 6. 
Bourassa, de regrettée mémoire, fut cclni 

1904 s’éteint rapidement, et, avec elle, que S G. Mgr Fabre désigna pour notre pie- 
se termine notre grand concours de fin m*er Chapelain général, et ce choix honorait 
•d’année. notre association, car le titulaire joignait à

Si vous n’avez pas encore présenté le can- toutes tes qualités qui font le bon lévite, «ne 
didat ou les candidats que vous projetiez de éloquence admirable, une science étendue et 
nous amener, profitez des quelques jours qui une distinction de manière qui le faisait ché- 
restent encore à votre disposition ; faites ti*- de tous.
un dernier effort et remportez la place d’as- M. l’abbé Bourassa était né en i860. Il 
saut. Ne négligez rien, ne remettez pas la fit ses études classiques au séminaire de 
chose à plus tard, qui sait si l’occasion per- Montréal, moins la première année de phi- 
due se présentera de nouveau? Le vieux losophie passée à l’Université Laval de Qué- 
dicton qui recommande de ne jamais remet- bec. Il fit ses études théologiques au Grand 
tre au lendemain ce que l’on peut faire le Séminaire de Montréal, 
jour même, reste toujours vrai, et, en mutua­
lité plus qu’en autres matières, peut-être.

* * *

1904, malgré les élections fédérales et 
provinciales qui ont quelque peu jeté le dé­
sarroi parmi les mutualistes, n’en reste pas 
moins remarquable dans nos annales Notre 
concours du printemps, notre convention 
d’été et le présent concours sont des événe­
ments qui ont stimulé la puissante vitalité de 
notre association.

Somme toute, notre institution a conservé 
sa position sans égale, dans la mutualité, et 
c’est avec confiance qu’elle va entrer dans 
l’année 1905, pour poursuivre sa marche 
bienfaitrice et victorieuse. De plus en olus 
connue et appréciée, elle espère, avec rai­
son, qu’elle pourra continuer d’étendre 
champ d’action et ajouter de nouveaux et 
plus grands succès à son actif.

Ces espérances, nous en sommes certains, 
seront partagées par tous les sociétaires, et 
tous aussi, voudront seconder l'association 
qui leur est chère, dans sa lutte pacifique 
contre l'insouciance, l'imprévoyance et l'é­
goïsme qui sont la cause de tant de maux.

On a dit que la mutualité était un puis- H était ordonné en 1884. C'est alors qu’il 
sant instrument de sécurité et de concorde. a**a ^a*re tro*s ans d’études au séminaire 
C’est surtout, à notre avis, un foyer d’éduca- *rani?a's * Rome, où il prit en 1887 ses de- 
tion morale et intellectuelle. Et plus on *‘cenc*é en théologie et de docteur
rencontrera de mutualistes dans une nation ?n droit canonique. A son retour d’Europe 
ou une race, plus on y verra fleurir ces qua- 1»,<^ev'nt secrétaire de l’Université Laval de 
lités qui sont au fond un mélange de bonté Montreal de 1887 à 1889, vicaire à Saint-Jo- 
pour les autres et d’intérêt personnel bien sePfi’ rue Richmond, de 1889 à 1894 et 
entendu. sous-principal de l’école Normale Jacques-

Cartier, de 1894 à 1895.
Après un nouveau séjour d’une année en 

Europe, il était nommé secrétaire général de 
1er chapelain général de P Alliance Nationale l’Université Laval, à Montréal, et professeur 

-----; à la Faculté des Arts, position qu’il a occu-
Nous tenons à enregistrer dans cette re- pée depuis, 

vue le décès prématuré d’un digne prêtre II était le petit-fils du grand patriote, Ls- 
dont le nom reste attaché à la fondation de Joseph Papineau, fils de M. Napoléon Boa-
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»'« «».i briii.nr«,TfS„r,r ?„™i,p’di k” «• ■* r*= « •■«
A peine couchée, Geneviève vit sa cham­

bre illuminée et le nouveau né lui apparut 
ceint d’une céleste auréole. VV

—Geneviève, dit-U, écoute. — J’écoute, 
Les cloches sonnaient à toute vnUo . 8nÇur> dit la jeune fille, pressentant un

un village perdu d’Auvergne et on se disno "“'f * r'COnnaissant Dieu en l’enfant, 
sait à s’acheminer vers U maison du Seî J= SU',S Celui <iue ''on fête en
gneur, à travers la neige, pour la h» ™ ™oment- Je SUIS >e fils de Marié 1 J’ai 
minuit en l’honneur de l’Enfant-Dieu T^m asT <prou\cr’ toi et tes compagnes.

De gaies jeune, filles d’un hameau voisin ? Z danS T misére 1 tu m'ass’en allaient joyeuses à l’église lorsaue sou Ct. v6tu quand j’avais froid; tu
dain.au milieu des rires un bruit Vran„ mas ra?saslé quand j’avais faim et tu m’as
les fit ,’arrêter pour écoutor Près d> «» dans, mon abandon- Je veux, dès
faisaient entendre des vagissements plaintifs tes venus Th Vaccorder la Compense de 
semblables à ceux d’un nouveau-né Un Çhaque année, à pareille nuit,
instant après, n’entendant plus que la biïe J^souhait ‘ïv* ‘âtrC Ce sabot « formé 
elles reprirent leur route. Mais a n»m» . ’ balV J exaucerai ton voeu pôurvu
rent-elles fait quelques pas qu’éclatèrent niU 3“ 1 ne ,S01t dlcté ni Par l’orgueil, ni par 
plaintifs, plus pressants de non™ P S env,e'.ALes enfants de tes enfants jusqu’à 
de détresse. NuTdoü.e’ près Se lâ gémls* ÏZT™ et au delà-
sait uh être en proie à la souffrance. mérite? ^ JC * aCCOrde’ s’ils savent la

gisait une faible créature si mignonne6 si h/i» „ T!’•”* ®achan? 81 les événements 
jolie, qu’on pouvait la prendre pour ,,n =’ de a nult *talent *a réalité ou un rêve, elle 
du bon Dieu. L’enfant à demfnu avah I6* C°UrUt ^ f°?er : ,e sabot 8> trouvait bien, membres engourdis par le ïï’ ‘ • vide Geneviève tomba à genoux et
s’affaiblissait^ mrôaç* it def™id,p“alvMr de s’6tre elle
tout à fait..... Les jeunes filles se mircn/ ,L année suivante, elle se rappela les pres-
devoir de réchauffer l’enfant de leur souffle • hTmi'a "* ^hTT' Elle souhaita et obtint 
puis elles se demandèrent ce qu’elles^n veuve*"80" dU" $ Umque’ 80utien d’un=

la gentille créature, mTis elîes 'trouvèTenTun demanda1)53 V‘e’ Cl'e Vit SCS désirs exaucés, 
empêchement sérieux à le faire hormis nne ma“da la sagesse pour ses enfants qui vé-

SKS?pour 6tre ,a — d^T «ZÆ it-JT* S
îtrrjr,: srssxs’appelait Geneviève et appartenait à un? bansT”'6 * 'erreu7se Propagèrent même 

famille de bergers. Très belle, douée d’une morceaux‘ SC Cassa en mille
dffiLSLV,:,” ï*p;ï d« Geneviève
a la maison, elle déposa doucement sur son T,leurs,Péres a un de
lit le sabot qui contenait l’enfant. Elle C’est àTitlV u"' JUra lvré a d’autrcs- 
enveloppa celui-ci de couvertures et souf co.ïrnmA? Ha égCn,de qUe lon doit la 
<ant le feu de son haleine, elle nmim la sahm, H déP0Ser,ia nuit de Noël- des 
Harame du foyer qui devint vive et péril- minée d S°uhers’ des bas’ dans la =he-

Le Sabot de Geneviève
CONTE DE NOEL



Sec.-fin.

Sec. fin. et Très.

Sec.-fin. 
Très.

Sec.-fin. et Très. 
Sec.-fin.

Très.
Sec.-fin.

Très.
Petc.

N D. de Hall..............................
N.-D. de Bonsecours.................
Ste-Geneviève de Baiiscan.........
St-Koch.........................................
La Vallée.......................................
St Pacôme..................................
Iberville.........................................

64 18 octobre 1904
•9

125 c.213 30 novem. 1904
L214
A. i215
1. r216
S. I216
I ISte-Praxède

Ste-Brigide.
217 O. I218

G 1218
I. KBeau port...............

Delorimier...........
Ste-Dorothée. .. 
Chaudière Curve 
St-Honoré............

97 0. h112 r. t96
103
104

J. E.' Pitre...........
S. Dorais.............
Prime Baril.........
~. H. Lafoitune .
. N. Piché.........

P. W. Michaud.. 
Herman Bonneau 
A. Bonneau fils.. 
Jules Dumont....
I. C. Lebeau. ... 
C. A. Gélineau..
Ed. Giroux.........
C. Mireault.........
L. J Laurin....
J. C. Roy...............
E. Audet...............

.!
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Z, es Cercles Martèles
IMk,

^=0
«T

Fr. H.

C. .iBANNOTTK. o. Dbhumibh.

Cercle Richelieu, No 102.

Fondé dans la partie centre de Montréal, taient des valeureuses récompenses. Mais* 
le 14 août 1896, le Cercle Richelieu a au- ce n'est pas là tout le bien qu'on peut en 
jourd’hui ses quartiers dans la division ouest dire. L’état de sa caisse des malades est 
de 1^ métropole. Longtemps, ce groupe indiqué sommairement dans le tableau 
resta stationnaire, puis soudain, donna des suivant : 
preuves d’une belle activité, grâce au zèle 
de quelques-uns de ses membres. Aussi, 
aujourd’hui, compte-t il l’effectif relativement 
considérable de 220 membres.

A deux reprises, il prit place au tableau 
des vainqueurs, dans nos concours, en rem­
portant un drapeau et une série d’insignes Un avenir brillant est réservé à ce cercle, 
d’officiers, tandis que ses membres se distin- qui a l’avantage de posséder des officiers 
guaient dans ces joutes fraternelles et méri- compétents et dévoués.

A. (lAUNON. •I
1
I
(

(

(
(Membres 

en règle.
Capital Caisse 

•les Malades

$ 14332
508.00
672 33 

1,139-36

Kill de

I897 68
1899 100

1471901
1903 187

ni

Cautionnements d’Offieiers de Cercles s.
La London Guarantee and Accident Company, à la demande du Conseil Général, s’est portée caution 

de la fidélité des officiers de Cercles et de Bureaux de Perception dont les noms suivent, dans l’exercice de 
leurs fonctions, aux termes des articles 163 et 187 des statuts.

J-
C.
C.

DATE D’ACCEPT. 
DU CAUT.

OFFICIERS. FONCTIONS. NOM DU CERCLE. NO.

; :



S. Lupi n................
N. A Hébert..........
J. Rondeau............
A Labadie.............
E Choquette___ _
J. O. Duquette...
C Dulac..............
E. P. Bédard.........
O. Deslrges...........
J. La belle........
O. Legault..............

mars.
avril.
mai.
juin.

S. Lecavalier. 
J. Dandurand 
C. Gauthier 
C. Gauthier..

St Sauveur 
S'e-Thècle. 
Hochclaga.

128 2ème division
147 4eme division.
29 1ère division.
29 tèie division.

1
6

C. Gauthier........ .
L. N. C de Courville
A. Dalpé .................
I# A. Bédard.............
S. Lecavalier..............
i- Dindurand..............
O. Larme ....................
G D. B< turret............
J. K. Rondeau...........
0. Manseau.................
T. Trudeau.................

I

_______
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RAPPORT OFFICIEL DU CONCOURS

Du 1er mars au 30 juin 1904 

710 MEMBERS -A.XD2VLIS

o >/

PRIX ADJUGÉS
Aux Cercles

" Trophée •• Salnt-Loulm do Franco (tira rôle)

Cercle St-Jean Baptiste, No 149 (aime division) ; Augmentation : 29 membres.

dam Cmrclaa

Cercle St Paul de Grand’Mère, No 165 (aéme division) ; Augmentation : 27 membres. 
Cercle SrLouis de Terrebonne, No 26 (jème division) ; Augmentation : 20 membres. 
Cercle Charlemagne, No 73 (jème division) ; Augmentation : 19 membres.
Cercle St Sauveur, No 128 (jème division) ; Augmentation : 18 membres.
Cercle Contant, No 173 (3éme division) ; Augmentation : 19 membres.
Cercle St-Alphonse, No 186 (3*me division) ; Augmentation : 16 membres.
Cercle Ste-Marie df. la Beauce, No 99 Uème division) ; Augmentation : 15 membres. 
Cercle St-Valentin, No 113 (4*me division) ; Augmentation : 17 membres.

Aux Membres
Prix d'Honneur

Aux sociétaires qui ont présenté le plus grand nombre de membres dans chacun des 
mois ci-près mentionnés

Une Séria d’Inalgnee dOTtlolere (Nouveau Modi la), ou un Fanion, 
dont lam noms outrant, à lour choix

:1

Nombre de p .
membre* Dans le mole de méy!téB.LAURÉATS Dirielon de 

concoureNo.

Somme» adjugées aux ooolitalree qui ont préoenti doux membre* au moine

No du
Cercle.

N(FM8 $I No duNOMS. $
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B P. 25
«S
8
8

10
20
29
53
67

112
6
6
6

J. C. Lamothe...
P. E Quintal ...
G Maclure................
H. L. Shooner
A. Thivieige..............
A Prunelle..............
J. Bury.......................
J. W. Fabien...........
A. Lamarche
A. B Potvin ............
A. Garceau ..............
E. Germain.............
P. Barrette................
A Hervieux..............
T. G Roy..................
E Desjardins...........
A Ouellette..............
J. G Robert..............
A. Lanthier................
A. I) Du gai.............
J. Prégent..................
N. Déchêne..............
J- Poulin................
D. Gascon..................
J. C. Maranda.........
Durand Jetté..............
E. Rochefort..............
P. Giudft..................
!.. H. Huard...........
H. T B mrque
J. O Vallièies.........
D Champagne.........
A Vivier................
J L. Loranger.........
J Drainville..............
J L Allard 
X. Demers................
I. Lanoix..................
F X. Messier............
A. Martin..................
W Ethier
F. Bergeron..............
J G Désaulniers. . .
B. Le f-hvre................
J. A Prière................
P. Z Guy..................
G P-lbtier..................
J. Déchêne................
A. Camerrin.......
M. Meilleur..............
E. Rousseau.............
A. Baril B P...............
J. A. E. Groulx

120
140
M7
150
151
172
174
*74
187

B. P 12
36

N. Leclaire...........
A. Vadeboncœur
A. Frigault...........
L. Desjardins........
A. Rodrgue.........
A. H D.-nis...........
G. Marcotte...........
O. Hurteau............
L. A D Gauthier
J. N. Picot te...........
D I. Pouliot.........
F. X Vanase...........
J. Pépin....................
G Leclaire.............
E. Gauron................
C. L'Ecuyer.........
J. W. Collerette... 
O. Bertrand.............
D. A Daignault.. .
S. Beaudoin...........
A. Durhesneau
J. Royer.....................
E. C. Campeau
A. Comte.................
Eph Germain.........
J. Balleux................
T. Gagné................
G. Landry................
D Bcrgcvin...........
J. Dubois... ;.........
J. Fortier ................
Ls. Belle Me...........
G. H. L- blanc
A. Lalonde..............
A. S Lauzon...........
J. L. Drouin...........
L. St-Hilaire...........
A. Pothier................
G. Dessuri ault...
D L de Laplante 
J. P. Galibois.........
F. X. Gosselin ....
J. A. M gnault___
D. Dugas..................
A. Cou tu..................
S. Laprade..............
F. Blouin, jr...........
A. Rivet..................
C E. Narbonne...,
E. Ostiguy................
L. A. Larombe ...
O Lesiège................
W. Dufault..............
J. A. Lapierre...........

Médaille " Feuille d’Erable "
230 de ces médailles sont décernées aux sociétaires qui ont fait admettre un membre chacun.

z.oo
2.00
20e
f.oo
2.00
2.09 
2 09 
2.00 
2 09 
2.09 
2.00 
2 OO 
2 OO 
2 OO 
2 OO 
2 OO 
2 OO 
2 OO 
2.00 
2 OO 
2.00 
2 OO 
2 00 
2-00 
2 09 
2 OO 
2 09 
2 OO 
2 OO 
200 
2 09 
2 OO 
2 OO 
2 OO 
2 OO 
2 OO 
2 OO 
2.00 
2 OO 
2 CO 
2 OO 
2 OO 
2 OO 
2 OO 
2.00 
2 OO 
2 09 
2.00 
2 09 
2.00 
2.00 
2 OO 
2 OO

1
1
<

C
LE VIOLON CASSÉ

Un jour tombe et se casse un mauvais violon 
On le rajuste, on le recolle,
Et de mauvais il devient bon. 

L’adversité souvent est une heureuse école.

Les bas prix et la sécurité peuvent mar­
cher ensemble sous le drapeau de la 
tualité pour la raison que les dépenses y 
sont réduites au minimum.

mu-
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Somme» adjugée» aux soclétalree qui ont prémonté deux membre» au moine (Sudej

No du 
Cercle.NOMS $ No du 

CercleNOMS %

i I
 § 

5 5
 S

i 5
 IS

S 
5ï

 18
 8
 8
 8
 8
 m

ïïï
ïïï

sïï
ï 8 8

Ï 8
ÏÏ

 sl
îim

îiî
ïll

ï 88



L’ALLIANCE NATIONALE
1M.T

Rapport du Bureau Médical Sur ce?r ” «“ ïï.'ïïss-tion aux bénéfices en maladie. HTrois-Rivières, 22 août 1904. 
attributions du bureau médical 

Messieurs,
Nous nous

= SEefrEi ™ ~nous avons l’honneur d’appartenir iw'i* nnnr’hw"- 3Sz1P°,ur •causes Personnelles, 72

~ ss==
iSSÉSSP SESESS5
“ eu Chef et le Bureau Exécutif etlfiti,h roe ‘’'.""H ay¥* USage incomP‘et de
u ce dernier sur ces mafières" f VUr main ’ ^ SUb' U"e amputation de la

Il résulte que le travail de la Commission 
Médicale est de la plus haute importance LES ,nscriétions à 
puisqu U consiste à surveiller les intérêts DE dotation
dical, et*que’illVo0itlprâtiqUuementdaeideUreàn,|éa é /nviron 5° Pour 100 des cas soumis ont 
solution de tour s les aueation, An.V f acc,ePlés et écrits à la Caisse de Dota-
qui se présentent. Celt ainsi oué nous mem “ aUtres- onl été refu5is définitive- 
avons compris notre position t h nm,. Proviso,rement. Nous avons refusé
paru qu’elle devait servir à d’autres fins lue "ndidats dont l’état de
celles de rendre impersonnelles les dérinîn a ■ P uva'* s améliorer, et dont les incon- 
du Bureau et de couvrir la r*sÔo„«S J-'Ta créés Par ‘’histoire de famille pou- 
individuelle de ceux qui en font narill* le'll! disparaître après quelques années. 
Nous avons conclu à une utilité plus erand^ r-a f "■ C j"1 enJrlron font entrés dans cette £ï Tct «SftÇS des refUS Pour diverses

acceptée, comptant sur Pa’ide eU’apouTd8 C *5 P°Ur CCnt °nt été refus6s positivement, 
notre entourage et de tous les intéressés ^ peu^Lv?'m* P^ra,traau Premier abord un

Il nous a été donné de décider d, • Peu ^ ev^’ mals *‘ X a Leu de considérer que
ou de l’admission des cas douteu^ les.cas soum's au bureau sont tous plus ou
nous sommes inspirés dans nos décisions 7 !T*7l°S <‘uant a ‘‘histoire person-
‘a Plus stricte impar.iafoé et nou nou "e°u à > h'sto.re de famille, et sont clas- 
sommes efforcés, comme c’était notre d. sés d avance comme des risques douteux, 
voir, de rendre justice en tnm» „• de- Les causes personnelles de refus ont été : 
aux aspirants, tout en sauvegardanUes'h^ tesd^n*’ pIeurésies- hémoptisies, laryngi­
tis de la Société déposés entre nos màfoî" thor ^ .'‘’a**’- Pneumomes- déformation du
Nous nous empressons de dire que l’aécom’ k™ ?’ u'c6ratl0^ tuberculeuses, abcès tu- 
plissement de ce travail délica? nous mast0ldUes, fistules, appendicites
généralement rendu plus facile par 1- hiel* ohrit'^péré5s’ 8ravelles- calculs vésicaux, né- 
veillance de nos confrères et des memhL ph,ntes’ rhu ; a.isme compliqué d’endocar- 
de la Société en général. Nous leur ^ ’ rhJ‘™atlsme chronique, neurasthénies
primons nos sincères remerciements J,f°'le antér|eure, alcoolisme et habi-

Il nous a été donné au cours du de™' sr?3u d intempérance, surmenage habituel, 
terme d’office d’étudier des Question» n ? uat'que grave, coxa'gie avec atrophie de la 
nous croyons de la plus haute imnn qUC a™!16’! Le po,ds du candidat, son aspect 
et dont nous vous eitretiendronTT* % S0" genre d’occupation, la durée
d« présent rapport. COurs dfs .affcct,°n.s antérieures et leur répétition,
DW1 ainsi 1 histoire de famille, ont été nrises

amens révisés par le bureau médical en considération comme causes contin-
DEPUIS LA DERNIÈRE SESSION gCiltCS.

593 examens ont été soumis au B M u,aUSes de refHs re‘atives à l’histoire
de famille ont été: la tuberculose, la dia-
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thèse rhumatismale, les affections cardia­
ques, les maladies nerveuses : folie, épilep­
sie, etc., apoplexie, histoire de famille char­
gée, où dont la longévité moyenne paraissait 
considérablement abaissée par des causes 
mal définies.

Les causes de refus provisoires ont été : 
catarrhe, pneumonie, pleurésie, cohabitation 
avec tuberculeux, ulcères, otites, périostites, 
arthrite, varicocèle, cystite, abcès vésical, 
néphrite, appendicite, péritonite, ictère, dys­
pepsie, irrégularité du pouls, bradycardie, 
céphalalgies, neurasthénie, débilité, sciati­
que, rhumatisme, écrouelles, etc. Le poids, 
l’âge de l'aspirant, son aspect L énéral, ses 
habitudes, ont été également prises en con­
sidération. Quant aux refus provisoires 
pour considérations relatives à l’histoire de 
famille, la tuberculose en a été le motif 
principal. Les aspirants dont l’histoire de 
famille était entachée, dont le poids était 
insuffisant, l’occupation non hygiénique et 
qui n’avaient pas atteint un certain âge, ont 
été suspendus quant à leur admission.

Certains aspirants dont l’examen laissait 
quelque peu à désirer, sans qu’il fût possible 
cependant de les classer parmi les mauvais 
risques, ont été acceptés avec réduction de 
certificat de dotation. Les causes ont été : 
catarrhe, bronchite, ictère, difformité pou­
vant gêner dans le choix des occupations, 
maladies nerveuses et tuberculoses ou pos­
sibilité de tuberculose dans l’histoire de 
famille, maladie du cœur, nombreuses cau­
ses de décès non définies.

toutefois à participer aux bénéfices en mala­
die. Leur examen médical ne laissant voir 
aucune raison suffisante pour qu’ils fussent 
rejetés, permettait cependant de conclure 
que nos caisses des malades étaient expo­
sées à de fréquentes réclamations de le 
part. Certaines maladies, quoiqu’elles nu.- 
frent aucune gravité en elles mêmes et n’ex­
posent nullement la vie de ceux qui en sont 
atteints, peuvent souvent récidiver et en­
traîner le paiement de nombreux lénéfices. 
Malgré notre désir de voir le plus grand 
nombre possible de membres participer aux 
bénéfices en maladie, il n'eût pas été sage ni 
prudent d’inscrire à cette caisse tous les 
aspirants sans distinction.

Nos caisses de maladie ont besoin en elet 
d'être protégées comme la caisse de dotation 
elle même. Leurs ressources provenant de 
contributions établies d’après certains cal­
culs, il y a lieu de ne pas rendre ces calculs 
inutiles et de ne pas détruire toutes les pré­
visions de ceux qui les ont faits, en usant de 
libéralités trop grandes. Leur situation est 
généralement bonne, excellente même et 
leurs ressource suffisantes pour exécuter 
sans difficultés paiement des secours ordi­
naires, mais er :ore y a t-il lieu de songer à 
l'avenir et prévoir les responsabilités 
futures, le- Iles seront plus grandes que 
celles d' .urd’hui. Nous croyons devoir 
demander aux officiers et aux membres des 
cercles d’apporter la plus grande attention à 
l’administration des secours en maladie, 
mais il est juste que nous les aidions nous- 
mêmes à protéger cette caisse. Il nous fait 
plaisir de consta er que la plupart sont dans 
un état très florissant ; on a même réussi à 
accumuler, dans certains cercles que nous 
pourrions citer comme modèles de bonne 
administration, des réserves dépassant de 
beaucoup celles exigées par les statuts. Le 
refus d'inscription à la Caisse des Malades a 
été prononcé pour les causes suivantes :

Le Bureau s’est efforcé d’obtenir des ren­
seignements aussi complets que possible, 
quant à l’histoire personnelle ou à l’histoi’ e 
de famille des candidats, afin de pouvoir se 
prononcer en connaissance de cause et de 
ne pas inscrire au bénéfice de cette caisse 
des candidats qui devaient en être écartés.
C’est pour cela que nous avons exigé parfois 
des certificats définissant les causes de décès 
chez les parents, de même que nous avons bronchites, rhumatisme articulaire, rhuma- 
exigé aussi des certificats ou des déclara- tisme musculaire, névralgies : sciatiques et 
lions formelles des aspirants, quand il s’éle- autres, neurasthénie, chorée, dyspepsie, gra­
vait des doutes au sujet de leurs habitudes, velle, hémorrhoïdes, hernie, difformités in- 
l’alcoolisme étant une des choses les plus à compatibles avec le genre d’occupation ou 
craindre pour les r jSes d’assurance sur la pouvant exposer des accidents et entraîner

le paiement de bénéfices, etc.vie et contre la maladie.
Rien n’a été négligé pour assurer une 

bonne sélection des membres et donner à la 
Société toute la protection dont elle a besoin.

l’examen médical de l’alliance
NATIONALE.

Nous n’hésitons pas à dire qu’au point de 
vue des garanties qu’il y a lieu de donner à 

Un certain nombre d’aspirants inscrits à l’Association, l’examen médical est, autant 
la Caisse de Dotation n’ont pas été admis que la bonne administration, un acte de la

LES BÉNÉFICES EN MALADIE
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plus haute importance et qui réclame la substitutions et supercheries faciles à exé- 
plus grande attention. cuter par un tel procédé.

Il y a lieu de considérer la valeur intrin Afin d'éviter des correspondances inutiles, 
sèque de l’examen ; il nous faut un examen nous avons ajouté à certains endroits une 
qui soit bon, excellent. Il est nécessaire en q; .stion supplémentaire à la question prin- 
mêrne temps qu'il ne soit pas démesuré- cipale, obtenant ainsi immédiatement les 
ment long et surtout inutilement compliqué, renseignements nécessaires au réviseur et 
plus d’un inconvénient pouvant résulter de lui permettant de se prononcer sans délai. 
ce fait. Enfin nous avons pu dans ce travail de

Un examen médical clair, simple, précis, condensation et t e remaniement réduire de 
facilitant le travail des examinateurs, tout en 117 à 79 le nombre des questions et partant 
le rendant efficace le plus possible, étant eus réponses écrites à donner. La valeur de 
donc l’objectif que nous devions rechercher, l'examen médical n’a pas été diminuée pour 
A cette fin nous avons cru devoir apporter cela, nous croyons plutôt l’avoir augmentée, 
certaines modificat ons à l’ancienne formule. Ces modifications ont paru du reste être ap- 

Nous avous d'abord cherché à abréger le préciées et avoir donné satisfaction à un 
travail de l’examinateur, tout en donnant à grand nombre d’intéressés, 
l’examen le plus d’efficacité possible. Nous 
avons condensé certaines questions de façon 
à réduire au minimum le travail de calligra- H serait difficile d’exposer ici les raisons 
phie. Nous avons en métré temps classifié qui ont motivé toutes nos décisions ; il est 
ces questions, afin qu’il fût possible à Vexa- cependant une catégorie d’examens très 
minateur de porter son attention sur une souvent soumise à notre appréci i'ion, 
seule série d’affections ou maladies à la fois, laquelle nous croyons devoir exposer notre 
lui permettant de coordonner ainsi son exa- manière de voir ; nous voulons parler de 
men et ses recherches sur les différents sys- ces cas dont l’histoire de famille et l’histoire 
tèmes et appareils ; son travail étant par là personnelle ont pu être entachées de tu- 
de beaucoup simplifié, croyons-nous, et berculose.
rendu plus efficace. Cette cause de décès, dont les ravages

Malgré notre désir de réduire le plus pos- sont bien connus, est considérée, à juste 
sible le travail déjà long de l’examinateur, titre et depuis longtemps, comme une des 

dû cependant, après avoir sup- plus redoutables pour les compagnies d’as- 
primé ou fusionné une foule de questions, surance sur la vie et les mutualités, les- 
en ajouter qui n’existaient pas dans l’ancien quelles enregistrent chaque année plus de 
examen, ces questions étant rendues néces- décès par la tuberculose que par aucune 
r,aires par les données nouvelles en patho- autre maladie. L’Alliance Nationale elle- 
logie ; nous mentionnerons entre autres même n’y fait pas exception, tel qu’il a été 
celle relative à la cohabitation avec per- facile de constater par les statistiques des 
sonnes atteintes de tuberculose.

Le poids de l’aspirant n’étant pas en pra­
tique vérifié par l’examinateur, nous avons toute notre attention à cette importante 
cru préférable d'exiger que la déclaration à question de la tuberculose, et de chercner la 
ce sujet fût faite par le candidat lui-même, solution des cas qui nous étaient soumis à 

Nous avons essayé de préciser les ques- l’aide des lumières nouvelles et des récentes 
tions quant à l'usage des liqueurs alcooli- découvertes. La revision des examens n’est 
ques, attendu que les réponses données à ce pas chose si banale que l’on doive toujours 
sujet sont souvent illusoires et qu’il est s’en tenir aux vieilles méthodes, souvent 
parfois difficile de se rendre compte des créées et conservées par l'esprit de routine, 
habitudes de l’aspirant. Si les vieux clichés servent bien parfois l’in

Certaines questions, parfois embarras- dolence des examinateurs et des reviseurs, 
santés pour l’examiné et pour l'examinateur, s’ils facilitent et simplifient singulièrement 
ont été modifiées, afin qu'elles soient plus leur lâche, ils sont loin pour cela de donner 
claires et de réponses plus facile. toute la sécurité que l’on pourrait en atten-

II a été jugé prudent d’exiger que l’échan dre ; de plus ils sont souvent en désaccord 
tillnn d’urine fût livré par le candidat dans manifeste avec les dernières données de la 
le bureau même du médecin et non adressé science.. Chargés de surveiller 1 admission 
à ce dernier p*r un tiers, ce qui eût enlevé des aspirants et de donner à la Société 

garantie à l’analyse, étant donné les toutes les garanties possibles de sécurité, il

«

LA QUESTION DE LA TUBERCULOSE

sur

nous avons

années précédentes.
Il était donc de notre devoir de porter

toute

L—
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velles apportées par de récents travaux sur 
1 étiologie et la nature véritable de la tuber­
culose eut été une preuve que nous ne nous „ M
rendions pas compte des responsabilités qui u ,s n,e na,ssons Pas tuberculeux mais 
incombent à notre position. 4 tuberculisables,” disait Peter. L’enfant issu

La tradition a voulu longtemps que cette de, Parem® tuberculeux est généralement 
maladie fut considérée comme essentielle- lndemne de *a maladie au moment de la 
ment héréditaire. L’histoire de famille était aaissancej cependant il peut naître dans un 
alors seule prise en considération dans le u , . ,déchéance organique qui facilite 
rejet ou 1 admission des candidats. Nous Ü , , la contagion et en fasse un candi- 
n avons pas cru devoir nous confiner uni- dat a la tuberculose, un individu bacillisable 
quement à cette règle. S’il n’y a pas lieu de Je naissance> suivant l’expression de Lan- 
mettre entièrement de côté les vieilles no- • y,\ Les Parents phtisiques, dit ce der-
tions d hérédité, ce qui serait tomber dans Tf’ lèguent a leurs enfants un ensemble 
une erreur opposée, encore faut-il les inter- .■ att1nb“ts Physiques, chimiques (constitu- 
préter d une autre façon, et ne doit-on pas dynamiques (tempérament), qui les
se borner à leur seule considération dans Préd,sP°sent à la phtisie, mais ils ne leur 
1 appréciation de la valeur des risques qui 'ègVent Paj. 'e bacille, c’est-à-dire le germe 
nous sont soumis. H de la maladie ni la maladie elle-même. •

Cette déchéance organiqve, improprement 
contagion DE la TuiiERcui.osE appelée autrefois hérédité tuberculeuse, sim-

démontré aujourd'hui „„„ i Ple“ent aPPelée aujourd’hui état de récep- 
tuberculose est une maladie contaJLn * Vvlté’ constitue un terrain sur lequel pourra 
Les expériences qui o"t été faites par d^i nLT* dével°PPer avec facilité n’im- 
lustres savants et les satistiques nomhreuspc L e.clue germe de maladie, celui de la tu- 
recueillies dans ces dernières années ne lais tih^Ud°Se.comme ,es autres. Il est suscep- 
sent aucun doute à ce sujet tout harinÂ i b e. de serencontrer uon seulement chez 
naît d’un autre bacille et toute tuh,^„! u de î^erculeux, mais également
d’une tuberculose antérieure 6 C ez,es 1SSUJ dalcooliques, de vieillards, de

Le germe de maladie esi répandu dans ques ’ dlabét,(lues et de syphiliti-

STS *“ — d-1,

Sr.t ys.'ssj- "■ h- <SS£4" rysta
est repris par d’autres individus gUfttent’,S1 de Plas. 11 se développe dans un
sont atteints à leur tour. ’ q s milleu °ù toutes *ÇS conditions hygiéniques

La contagion ioue donc un rAi» ?ont méconnues, il est évident qu’il succom-
rable dans l’origine de la maladie Ell^n’ t a”3 Par- con,re>.s''1 est soustrait au foyer 
pas cependant le seul facte3 de =onta8'°n et s'il est soumis à de bonnes
tenir compte- Certaines Son tences tet ïnnn'"0™ hyg,émques’ “ Pourra * déve-

V * dT 'i“ * -ir chez

Kir r=i 1ces derniers sont en état de récent vlté n fc , dév,e!°PPem«nt delà maladie,àmoirs

"JssÆVssr? b F?

,, , - . que l'on est con­
venu d appeler aujourd’hui l’état de récep­
tivité, lequel peut être inné ou acquis.nou-

réceptivité innée

Il est bien
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autres considérations pourront donner quel- Dans les grandes villes on a trouvé des 
ques garanties à ce sujet. quartiers où 95 pour 100 des familles étaient

atteintes de tuberculose.
A l’influence du logis malsain vient s’ajou-

Nous avons dit que le sujet issu de tuber- ter l’effet de l’alcoolisme. M. Beaudreau de 
culeux pouvait échapper à la maladie s’il Beauvais a établi les faits suivants : 
était soustrait à la contagion et soumis de 
bonne heure à de bonnes conditions hygié­
niques, lesquelles corrigent chez lui l’héré­
dité de prédisposition ou de terrain. Par 
contre certains sujets issus de parents 
tuberculeux peuvent très bien développer 
chez eux toutes les conditions requises pour
constituer un excellent terrain de culture. ______». , ,
c’est que l’on est convenu d’appeler l’éta „"statf qu unef des. caus« Précé­
dé réceptivité acquise. Si nous consultons î "nL d f ! peU‘ aglr sur la santé 
le tableau mortuaire de l’Alliance Nationale, 1 phySlqu.e ac.tuel doit
nous constatons qu’un nombre assez impor- trouvera souvent ?°k1 ’ T y
tant de membres décèdent tous les ans par 'T ,Une tuberculosetuberculose ; si nous référons à l’examen He^L !t P Cme. évolutlon’ du 
médical, nous constatons egalement que" ? avant-coureurs delà
chez un bon nombre, aucune trace de cette nrise ,>i » quesllon dj,po!ds doit être
maladie n’existe dans leur histoire de fa 7* considé.rat,?n 1 Ie p0lds
miHe insuffisant et au dessous de la moyenne

Quelles causes et circonstances peuvent ewVXT.l Vr^?1” Symp^me a"n°ter 
développer chez un sujet exempt de tare 2? ? est.conve"udappelerde*
héréditaire, cet état de réceptivité ou de S *! “ ,ubercul°*e' Nous avons pu- 
prédisposition qui le rend apte à contracter JJf SblksanVnK TV",' Stat'S“" 
la tuberculose? Certaines maladies aigues estàmenHL L'^n af°', Usp‘T
ou chroniques : les bronchites prolongées, nue IWn r, 1 considération encore plus 
la pneumonie, la pleurésie considérée elle! 2r„vn„. HeW i fan»lle . elle-même ; 
même d’origine tuberculeuse, l’influenza, la Cr°y°nS deV01r la reProdu,re de 
fièvre typhoïde, le diabète, l’impaludisme, 
le saturnisme. Le surmenage sous toutes 
ses formes, les Chagrins, les émotions, les Au-dessous de Si an» Au-dessous de la moyenne tt.1 
privations, en un mot toutes les causes ca- aiàaeans Au e8“"8 “
pables d’affaiblir profondément l’organisme 
et d’y établir que que l’on est convenu d'ap­
peler l’état de misère physiologique, prépa­
rent le terrain à la tuberculose et facilitent 
son éclosion.

Deux causes qu’il y a lieu de mentionner 
d’une manière spéciale, étant donné leur 
influence néfaste, sont l’alcoolisme et l’habi- l0* wan* 
talion insalubre (domicile ou atelier). Celui
qui vit ou travaille dans un endroit malsain, Il est donc établi : i° que la tuberculose 
c’est-à-dire encombré, sombre et humide, où a toujours comme cause première la conta- 
l’air et la lumière ont difficilement accès, gion ; 20 qu’il peut exister un état de ré- 
celui-là, même s’il n’a aucune prédisposition ceptivité inné, hérédité de prédisposition ; 
héréditaire, échappera difficilement à la ma- 3° qu’il peut exister grâce à des 
ladie. Les logis, les ateliers de cette calé- nombreuses, un état de réceptivité acquis, 
gorie sont les endroits où se conservent et non moins à craindre que l’hérédité de pré- 
se cultivent les germes de la maladies. La disposition elle-même. La question de l’ap- 
statistique suivante nous en fournit la preuve : prédation des risques, quant aux dangers

qu’ils peuvent présenter au point de vue de 
la tuberculose, est par conséquent plus corn- 

32 plexe qu’elle n’apparatt au premier abord et 
79 nous nous exposerions à de graves mécomp-

RÉCEPT1VITÉ ACQUISE

Décès par tulterculoee pour 
lü.UOU habitants

30 à 40 
40 “ 50 
50 “ 60 
70 “80 
80 “ 90

Plus de 90 décès

Consommation annuelle de 
litre» d'alcool par habitant

12. 47 
15. 21 
14, 72 
16,36
17,16 
50,70

non

nous
nouveau.

Air Poids
décès par 

Tuberculose

AudcSSOUS
Au-dessus
Au-dessous
Au-dessus

23.20.H40 à 4il ans 12.1

Age Histoire de 
famille

IVrcent. de 
décès par 

Tubcrculoae
Au-dessous de 3n an* H. de F. entachée

H. de F. non entachée 28.5 
H. de F. entachée 
H. de F. non entachée 13.3 
H. de F. entachée 
H. de F. non entachée fk8

37.fi
30 h 3» ans

M

causes

Chambres habitées par i «2 personnes : mortalité 20
3-5
6-io 

plus de io



tel si nous en rapportions uniquemeent aux 
vieilles méthodes.

Nous avons fait cet exposé de vues pour 
plusieurs raisons : d’abord parce que le XT,
Président Général lui-même a paru s’intéres- N ayant pas le contrôle des caisses loca- 
ser à cette question, au début du présent . °es ma*ades> il m’est impossible de les 
terme, et manifesté ainsi que d’autres, le autrement que par les rapports an-
désir que nous y prêtions toute notre atten- nue*s- °1 toutefois on feuillette ces rapports, 
tion ; ensuite parce qu’étant souvent ques- 011 a rals®n de reconnaître comme satisfai- 
tionné sur ce sujet, nous avons cru qu’il ®ant les données qui me sont signalées par 
était bon de faire connaître notre manière *,es m ,ec!ns des cercles. La caisse centrale 
devoir; enfin, parce que la question étant „es malac*es étant sous la juridiction du 
par elle même de la plus haute importance , urfaa Exéeuit if, il m’est facile d’en contrô- 
nous avons cru qu’elle devait occuper un er •Administration. Onze cent quatre-vingt- 
certain espace dans le présent rapport. quatre membres sont inscrits à la Caisse

Nous espérons avoir satisfait au désir de . e des Malades, 
plusieurs et avoir fait œuvre utile à l’Asso- J al reçu 152 réclamations pour bénéfices 
ciation. en maladie que j’ai classifiées dans l’ordre

suivant :

Myélite chronique............................
Rhumatisme ankylosé...................

CAISSE DES MALADES

2
I

Th. Cypihot, M.D.
G. H. Garceau, M.D. NOMBRE DE 

JOURS MALADE*.
60 jours

RÉCLAMATION.

C. A. Daigle, M.D., Abcès..................................
Albumine..........................
Affection de l'œil.............
Antrax.........................
Amygdalite........................
Appendicite.......................
Armes à feu......................
Artrite.................................
Blessures............................
Bronchite..........................
Brûlure ...............................
Congestion pulmonaire..
Contusion..........................
Cystite.................................
Dysenterie.........................
Entérite...............................
Dy pepsie chronique....
F.èvre typhoïde...............
Fractures............................
Ga*trite...............................
Grippe.................................
Hépatite.............................
Laryngite...........................
Lumbago............................
Néphrite.............................
Neurasthénie.....................
Névralgie...........................
Obstruct on intestinale..
Phtiyrgite........................
Pht sic pulmonaire...........
Phlgmon..........................
Pleuiésie............................
Pneumonie........................
Rhumatisme......................
Saturninne.........................
Sciatique............................
Thraumatisme..................
Variole........... .....................

Secrétaire. 166
78
76
27Rapport du Médecin en Chef 24
66
23( Suite et fin J

Les décès dus à la syncope du cœur figu­
rent par un chiffre assez élevé. Dans trois 
cas surtout, la mort est survenue peu de 
temps après l’admission des membres. Dois- 
je croire que l’auscultation et la percussion 
ont été négligées ? C’est un fait que je note 
en passant et qui me porte à engager nos 
médecins-examinateurs i scruter avec soin 
la cavité thoracique pour y découvrir, s’il y 
a lieu, la présence de maladies organi 
La fièvre typhoïde a aussi fourni un contin­
gent assez considérable de décès. Cette 
maladie a sévi à l’état épidémique, surtout 
dans la banlieue de la cité de Montréal. 
Les hygiénistes s’occupent sérieusement de 
faire disparaître les causes qui l’ont pro­
duite.

240
352
49

1 35ii 331
3 125
I 25
7 •34
2 3811
6
6

12•ues. 6

BÉNÉFICES D’INVALIDITÉ

Quinze réclamations de bénéfice d’inva­
lides ont été soumises au Département Mé­
dical. Sept ont été payées, deux rejetées et 
quatre ne sont pas encore inscrites. Deux 
membres sont morts avant leur réclamation. 
Le tableau suivant donne les causes de l’in­
validité :

Bronchite-asthmatique............................... 1
Endocardite—approuvé par C. G.—... 1
Polie .......................
Glucome..............
Maladie de Bright

1
1
8
4

5564152

Il serait ennuyeux pour vous de vous 
initier aux détails du Département Médical. 
Qu’il me suffise de vous dire que dans le 
cours des deux d-mières années j’ai expédié 
2903 lettres et 2160 cartes postales. Cette

1

1

188 L’ALLIANCE NATIONALE
i-e 

" " " î$-€ 
s =



■

L'ALLIANCE NATIONALE 189

nombreuse correspondance a été nécessitée doit-on dans ces cas refuser leur admission ? 
pour préciser certains termes dont on s’était En terminant ce rapport, laissez moi re­
servi dans les examens médicaux et pour mercier les membres du Bureau Exécutif, 
compléter les omissions ou déclarations fai- les membres du Conseil Général, les offi- 
tes par les candidats. J'engage nos méde- ciers et les membres des Cercles pour la 
cins-examinateurs surtout de laciliter la tâ- confiance que l'on Va témoignée et les 
che du Médecin en chef en évitant d’em- bonnes relations qui ont existé entre nous 
ployer dans leur rapport d’examen médical durant mon terme d’office. Je ferai une 
les termes vagues et équivoques et en reli- mention spéciale envers mes collègues du 
sant leurs rapports avant de les adresser, Bureau Médical pour l’aide puissante qu’ils 
afin de commettre le moins d'erreurs possi- m’ont accordée dans l’exercice de ma 
blés. J'attirerai encore l'attention des méde- charge et à mes confrères, les médecins- 
cins-examinateurs sur d'autres abus que j’ai examinateurs des cercles, pour leur support 
rencontrés, rarement, il est vrai, mais qui et le zèle qu’ils ont déployés pour assurer 
néanmoins existent. Certains candidats se le succès et la prospérité de notre Asso- 
sont déjà plaints que les réponses dans leur ciation. 
examen médical ne comportent pas le sens 
de leur déclaration ou encore qu’on atté­
nuait la portée de certains faits et cela dans 
le but de faire accepter ces candidats. D’au­
tres auraient oublié dans plusieurs circons­
tances de recueillir l’urine nécessaire pour On serait tenté de croire que la sténogra- 
en faire l’examen. Ailleurs, le médecin exami- phie est une invention essentiellement mo­
niteur déclare au nom des candidats certains derne.
faits que seuls ceux-ci ont droit de déclarer. Il [ irait qu’il n’en est rien, et déjà, au 18e 
Enfin, combien d’autres irrégularités qui siècle, nos pères avaient conçu l’idée “ d'é- 
peuvent paraître insignifiantes mais qui ont crire aussi vite qu’on parle”. C’est un sténo­

graphe érudit et des plus compétents, M.
Vous avez dû constater avec moi que le René Havette, qui nous fait cette petite 

nombre de sociétaires qui réclament les révélation.
bénéfices d’invalidité augmente dans des Un certain grammairien diffus, nommé 
proportions qui me portent à croire que Ramsay, composa, dès l’an 1720, une mé- 
dans un avenir prochain ces bénéfices se- thode d’écrire par signes conventionnels, qui 
ront un fardeau pour la Société. L’on ne fut reconnue impraticable ; mais après lui 
semble pas comprendre quelles sont les vint un gentilhomme lettré, M. de la Valade, 
conditions requises pour avoir droit à ces qui, vers 1774, écrivit un traité de “ Tachy- 
bénéfices. Nos statuts à mon avis ne dé- graphie française" fort intéressant à con- 
terminent pas d’une manière précise et suiter.
exacte quels sont ceux qui peuvent légiti- A l’aide de 400 caractères — chiffre consi- 
mement faire une réclamation de ce genre, dérable, évidemment, mais d’une combinai- 
II faudrait préciser dans une seule phrase son fort ingénieuse—il composa sa sténogra- 
ou un article ce que l’on entend par un phie particulière, la première vraiment ins- 
invalide. Deux conditions sont essentielles : pirée d'un réel esprit de simplification. Il 
la permanence de la maladie et l'incapacité fut fort critiqué, comme tous les inventeurs ; 
complète et absolue du sujet. Je sugaère- mais il n’en reste pas moins vrai que, le pre 
rais une phraséologie comprenant ces deux mier, il adopta le système, éprouvé depuis, 
caractères et rédigée de manière à faire du phonographisrae, établissant un alphabet 
comprendre dans quelles circonstances l’on dans lequel il donnait à chaque son un 
peut réclamer. Cela aurait pour effet d’évi- caractère aussi simple que les liaisons le 
ter des ennuis aux membres et des dépenses permettent. Ses distinctions entre les diver- 
qui deviendront considérables pour la So- ses nuances phonétiques de la langue cons- 
ciété. Il serait opportun que votre comité tituent, à elles seules, paralt-il, un chef- 
de législation avisât le Département Mé- d’œuvre de science et de précision, 
dical sur ce qu’il entend par “surdité” à Grâce aux savantes recherches de M. 
l’article 7, section 6, qui refuse l’entrée Havette, les sténographes connaissent main- 
aux sourds et aux muets. Il se présente tenant le nom du véritable inventeur de leur 
souvent des candidats affectés de surdité art. Il ne leur reste dus qu’à lui élever une 
partielle et de défaut de prononciation, statue.

8

■■Th. Cypihot,
Médecin en Chef.

Le père de la sténographie

leur importance.

Si
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ACTIF
En banques (Provinciale du Canada et Hochelaga)
“ mains ..........................................................................

Placements : Fabriques................................................
Municipalités Scolaires.
Municipalités..................
Prêts hypothécaires. ..

$ 32,332 16 
216 39 

27,900 00 
14,896 62 
26,880 00 

327,819 00
$430,044 17Petite Caisse.............................................................

Intérêts accrus...........................................................
Dû par les cercles, honoraires d’enregistrement

Pour fournitures...................
Divers.. ...........

8,416

767Dû par les B. P.
Fournitures

Fournitures selon inventaire...........
Dip'ômes et certificats......................
Mobilier ..............................................
Frais de voyages.................................
Imprimés, papeterie et effets divers

1,071
298

1,219
165

Dû pour annonces dans Revue...........
Téléphoné Bell payé par anticipation

“ des Marchands payé par anticipation

88

3 13,721 83

$443,766 00
PASSIF

Certificats de dotation, dix-huit membres décédés. Ces sommes sont portées 
au passif sous toute réserve, les droits des bénéficiaires ou des réclamants
n’ayant pas encore été reconnus comme bien fondé,.........................................
pour fournitures.................. ................................................................................

“ téléphone, messages..................................................................................
aux Cercles, B P., etc., pour surplus, remises............... ....................................

“ dépôts à la Caisse d’Epargne, capital.
“ ........................................ intérêts

$ 19,000 00 
24 10Dû
2 30

109 85 
13 937 16 

953 84
650 00 $ 34,677 25pour prix concours

$409,088 75
RECAPITULATION

Répartis comme suit :
CAISSE DE DOTATION

Excédent des recettes sur les déboursés 
Part afférente des intérêts acquis..........

$405,297 99 
7,933 00

$413,230 99 
19,000 00Dû aux bénéficiaires

$394,230 99
CAISSE CENTRALE DES MALADES

$6,402 99 
125 00

Excédent des recettes sur les déboursés 
Part afférente aux intérêts acquis.........

$6,5227 99
202 00 $ 6,325 99 $400,556 77Bénéfices dûs (approximativement ).

Balance, Caisse Générale 

Montréal, 30 juin 1904.

$ 8,531 77

L.-J.-D. Papineau, 

Alf. St-Cyr,
Sec. général. 

Très, général.Vérifié et approuvé,
O. Bourdon, 
J.-A. Mionault, } Auditeurs.
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La Presse Canadienne-Française cation intellectuelle, morale et sociale de 
et l'Alliance Nationale

autre province ou un autre pays ? Non ! 
Nous lisons dans Le Soleil, de Québec pour S01? em'èrÇ sécurité, il devra choisir 

à la date du 7 novembre iqo4 • ’ urle soc'<té solide, essentiellement cana­
dienne française et catholique. Or nulle 
institution ne possède ces qualités à un plus 

VT , . haut degré que l'Alliance Nationale. Elle
, av0IV s?us la mam une circulaire possède la confiance des autorités reli- 
. i Alliance Nationale, notre grande asso- gieuscs comme de nos compatriotes les 

ciation de secours mutuels, qui donne plus distingués et sa position financière est 
comme suit le progression de ses capitaux sans égale. Affiliez vous à l’Alliance Na- 
ae «serve : tionale, si vous êtes un patriote.

UN TABLEAU INTÉRESSANT

1894 $ 2,73907 
30,304 "S 

107,120 64
207,731-89
311,248.59
515,000.00

1896
1898
1900
1902
1904

Voilà un résultat dont les Canadiens- 
Français doivent se montrer fiers. Proper- 
tionnellement à son effectif, aucune autre 
société en Amérique, croyons-nous, n’a 
atteint un succès semblable dans un aussi 
court intervalle.

Nous avons lieu de nous féliciter de la 
situation exceptionnellement

ft

avantageuse 
que cette belle société s’est créée. Ne mé­
nageons pas notre encouragement à nos 
institutions nationales ; imitons en cela nos 
compatriotes de langue anglaise qui sont si 
fortement attachés à leurs sociétés. En fin 
de compte, les succès de l’Alliance Natio­
nale, — pour ne parler que de cette société 
dans le moment, — et l’énorme capital 
qu’elle a accumulé en onze ans, pour la 
garantie de ses sociétaires, fait partie du 
patrimoine de notre race.

M
V

Nous lisons dans La Patrie, de Montréal, 
à la date du 28 octobre 1904 :

LE CANADA AUX CANADIENS

Dès qu’un homme gagne suffisamment 
pour épargner un dollar ou deux par mois, 
il doit avoir l’ambition de protéger ceux 
dont il est le soutien contre la maladie ou 
la mort qui peuvent le frapper d’un moment 
à l’autre. Pour cela il n’a qu’à s’adresser à
une société de secours mutuels. Mais pour votre société, le lendemain viendra et 
laquelle choisira t-il? Une société étrangère vous ne ferez rien. Ainsi, de lendemain en 
dont la direction suprême parlera une autre lendemain, vous remettrez la chose et la 
langue et se prétendra neutre en matières mort vous surprendra avant que vous ayez 
religieuses ou nationales, tout en inscrivant enrôlé quelqu’un. C’est aujourd’hui au’il 
dans ses réglements qu’elle veut faire l’édu- faut agir.

Jf«nlèle «le Fanion offert eomme deuxième 
prix optatif «lana le eoneoura «lont 

noua publions* le rapport ©III- 
elel «lana une autre par­

tie de la revue.

Si vous différez à demain de travailler
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Dites du bien des bonnes choses, de 
l’Alliance Nationale, entre autres ; il se 
trouve assez de gens pour louer les mau­
vaises.

Initiant* Rationale
PUBLIÉE PAR

La Société de Secours Mutuels 
L’“ Alliance Nation .le ”

Fondée le 11 décembre 1892. Incorporée par la Législature de la 
Province de Québec en 1893 (56 Victoria, ch. 84).

A MONTRÉAL

Tel. Bell 2856. Tel. Mar. 803.

* * *

La fièvre électorale est appaîsée. Consa­
crez maintenant votre énergie au succès de 
votre société. Aucune cause ne l'emporte 
sur celle-ci.7 Place d’Armes B. P. Boîte 2172

* * *

L’association mutuelle relève la dignité 
humaine parce qu’elle donne à ceux qui en 
font partie une certitude absolue qu’ils tou­
cheront un jour les avantages auxquels ils 
ont droit.

MONTRÉAL, DÉCEMBRE 1904

Ça et là
Ne dites que du bien de vos confrères.

* * *

L’avarice n’a rien de commun avec la mu­
tualité.

* * *

Chaque homme sait qu’il lui faudra mou­
rir. Cependant, celui qui est à la tête d’une 
famille a le devoir de la protéger. Il doit 
donc prendre des moyens pour laisser quel- 

son décès.
* * *

Chaque année accroît la puissance de la 9ue chose après 
mutualité. * * *

* * *

Un membre actif et zélé peut donner une 
impulsion féconde à tout un cercle.

Nos petits enfants reconnaîtront un jour 
que le début du XXe siècle aura été fécond 
par les efforts faits, non par les hommes 
d’Etat, les politiciens, mais par les humbles,

Des actes plutôt que des paroles, voilà ce les travailleurs, pour arriver à alléger les 
qui compte dans le travail mutualiste. maux inhérents à l’humanité.

* * *

Ne censurez jamais un confrère tant que 
vous n’avez pas la preuve positive qu’il a 
manqué à ses obligations.

* * *

Celui qui dit : “ Je ne m’assure pas, je 
cours ma chance”, raisonne bien mal. C’est 
sa famille qui en souffrira.

* * *

* * *

OFFICIEL
i.

INSTALLATION D’OFFICIERS

Le Bureau Exécutif, à son assemblée du 
2 décembre courant, a pris les décisions sui­
vantes :

Par dérogation aux prescriptions du For- 
C’est dans la mutualité qu’est l’avenir ! mulaire le Procédures, relatives à !’:nstalla- 

C’est elle qui peut être résoudra en grande tion des officiers de cercles, les officiers qui 
partie les questions sociales. ont qualité pour faire cette installation pour­

ront procéder d’une manière sommaire, selon 
qu’ils le jugeront à propos.

* * *

Il existe dans les sociétés mutuelles une 
force qui est ignorée dans les compagnies 
qui font un commerce de l’assurance.

* * * M. Moïse Jodoin, comptable, est nommé
Si vous voulez obtenir du succès, ne gas- percepteur, aux termes de l’article 198 des 

pillez pas votre temps, car le temps c’est statuts, pour recevoir aux bureaux du Con­
seil Général les versements effectués par les 
membres détachés.

II.
PERCEPTEUR POUR MEMBRES DÉTACHÉS

l’étoffe avec laquelle le succès est fait.
* * *

En foi de quoi, j’ai signé,
L. J. D. Papineau, S.G. 

Montréal, 15 décembre 1904.

Une société de frères unis vaut mieux 
que toutes les murailles du monde.

Plutarque.
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LE RAPPORT ANNUEL Très., Amédèc Bonneau, fils ;
Md. Ex., George Tassé ;

Aux termes des articles 228, 220 et 220 Com.-Ord., Urgel La belle ; 
des statuts, les S. F. et T. de cercles doivent Introd-> Théogêne Martel, 
clore leurs livres le 1er décembre de chaque . Ce cercle avait d’abord été institué comme 
année et préparer à cette date, en duplicata, bureau de perception le ter octobre 1904. 
le rapport annuel sur la formule n° 17 de 
^association. Cercle Ste Praxède, No 217. 
auditenrQH0,^01!1 enS,Uite fjre revisi Par les Inslitué 4 Bromptonville, comté de Rich-

IC S. F., si les entrées dans les livres du T. Officiers :
DaieXn,dPT,,aVf Cellf, du S F" i si >« Chapelain et Sb.P.G., M. le curé J. S. La- 
paiements effectués ont été autorisés par le rocque ;
cercle, sauf pour ce qui est de la remise au Prés., Félix G Ponton ;

a, kl1' 22^ ’ Sl le T- a en ma'ns les re- Vi ;e-Prés., Philias Allaire :
SSaAnt J ,es,.paiements ont été Sec-Arch., Henri l.alumière; 

ait , enfin, à vérifier le livret de banque et Sec. Fin. et Très., Jules Dumont ;
se rendre compte des sommes que le T. Md. Ex , J. A. Allard ;
11" ™n,nS‘, ,. Corn. Ord., Johnny Verville ;

lorsque les auditeurs ont approuvé le Introd., Jos. Ouellette, 
rappoft, il est soumis à l’assemblée du cer- Ce cercle avait d’abord été institué 
cie, avant tordre du jour des tlections. bureau de perception le 3 novembre 
Après approbation, le sec éuire-arthiviste
devra en transmettre un exemplaire au C.G. Cercle Ste-Brigide, No 218. 
avant le 10 janvier.

Les cercles qui ont une caisse locale des 1» I"stltué 4 Ste Brigide, comté d’Iberville, 
malades doivent joindre un exempta rede R ppT'f'' ,9°4’ par ^ °: DèPatle> 
l’appendice à leu/rapport, car ce dernier ni R Qffider’s °rgamSé ^ “ demler‘
seraient pas accepté sans cela. rll ' ï ' w , x

Les cercles qui ne font pas remise de leur Sb P G II«r ' S*'Ple,re 1
rapport annuel et de l’appendice dans ïe Prés ]' nT I afond’- 
délai fixé sont ipso/ado frappés d’amende, Vice-Prés^ H Lasn.er •
etc., aux termes de l’article 321. o,r Ar7h" t n n, ’Nous espérons que ce précis de nos sta- Sec Fin H T JrR| Langev,n ;
tuts sera scrupuleusement suivi par qui de Trés^C ’ A Gélmeau J
droit et qu’aucun cercle ne sera en défaut. Md Ex ' C H S™

comme
1904.

NOUVEAUX CERCLES

Cercle Iberville, No 216.
Institué à Iberville, comté d’Iberville, le 

28 octobre 1904 par M. O. Dépatie, R. P.- "■ Chaudière, No 103.
Pnm'! °rganisé par ce dernier- ’ Institué à Chaudière Curve, comté de Lé-

, ■ w , . vis, par M. Chs. Duquette, R.P.P.G.. et or-
Chanelam, M. le curé J. C. Cormier ; ganisé par ce dernier.
S U>.G., Joseph Lavote ; Percepteur, J. C. Roy ;
Président, Philibert Contant ; Md. Ex., Nuz. Gingras ;
Vice Prés., Arthur Camaraire ; Comité de surveillance : M. Gust. Tar-
L-tot h™ teSS i ! MM-A1M Glre“ « “•

NOUVEAUX BUREAUX DE 
PERCEPTION

.* 
. 

» 
r-

BE
^ -
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B. P. St-Honoré, No 104.
Institué à St-Honoré, comté de Beauce,

7 octobre 1904, par M. Chs Duquette, R.
P.O., et organisé par M. C. Manseau.

Percepteur, Er. Audet • mon
Md. Ex., J. A. Drouin : i8ii83-
Comité de surveillance : M T A Fenil =nrJ™ï2llireJ”?rcie de la, PromlJti,“de que vous avez tault, président; MM. E. AudetVx.

Votre toute dévouée,
i Dame Caroline Girak».

AM,L.J.D.P,^n“d’28i*W
Monsieur,

T’accuse réception du montant de mille piastres, de 
1 Alliance Nationale, pour la police d’assurance de 

défunt mari, Philippe Descoteaux, sous le No

NOMINATIONS
Mr L. J. D. 'p.Ku.,S*ecMGNé0niX' 29 jUi"e‘ 

Alliance Nationale, Montréal,
substituts

SœF- m SSSSs
RurMnhp ade,%mtiecmS smvants a <té ratifié par le ,ourer une société aussi bien organisée. P q 
Bureau Exécutif: P Votre très obligée,

C,XY.: Baudoin, Cl. SteBrigide, No 218 ;
Cl; Ibt'VElle, N0216; J. A. Allard, Cl.

Bra<e le, No 217 j Henri Samson, Cl. St-Eva- 
Nol’fi, y7À A K ^deneuve, CI.’S,-Romuald,
I a ir’ Z Bf,aTlcr’ B P- Moose Park, No
g4'BUp° Chaud^No ’ "° '°4 : N“

Mde Hermine Trahan.

NECROLOGIE
U,ni No 379 -M ADOLPHE ARBOUR, 26 ans, admis 

dans le Cercle N tre-Dame de Granby, No 116, 
le 26 cécembre 1899, est décédé à Granby, co. de 
Shefford, e 13 avril 1904. Cause : Tukenul.se 
intestinale

Bénéficiaires : Héritiers, $1,000.
No 380-JOSEPH RENAUD, 32 ans, admis dans 

Arc. No 53, le „ septembre 
1899. est décédé a Montreal le 
1904 Cause : Endocardite aigüt.

Bénéficiaire : Marie-Louise St-Pierre, épouse,$500.
l’AJ|ban^eNë,Cep“î>n x,“ chèque de ™'»e piastres de No 3*i—TREFf LÉ LORD, 27 ans, admis dans le 
tifJlt d ^«tonale No 5.569, en règlement du cer- C-rcle Montcalm, No 31, le 20 décembre 1901
tificAtd^ dotation dont feu Pierre-O.ivier Légaré, «* décédé à S,e-Marie SUomée, co“de S

Veuillez apréer mei^itn*' calm, le 18 septembre 1904. Cause: Cite élec-
dl1i„ g é Sincères remerciements pour la trique. 
diligence que vous avez apportée dans le règlement de Bénéficiaire

ACCUSÉS DE RÉCEPTION

A. M. L J. D. Papineau,
Sec Gén. Alliance Nationale, 5 septembre

Montréal.Monsieur,

: Abraham Lord, père, $1,000. 
N0382.-OLIVIER DUFRESNE, 48 ans, admis 

. :S;-Louls- No 44, le 5 juillet 1894,
est décédé à Montréal, le 21 septembre 1904. 
Caus- : Asthme cardiaque.

Bénéficiaires : Héritiers, $1,000.
Montréal, 8 Juillet 1904. No 3*3 -JOSEPH JACQUES RICHARD, 30 ans, 

•d.™» dan< ‘= Cercle Ste-Thè -le, No 147, le 28 
juillet 1899. est décélé a St Raymond, co. de 
1 ortneuf, le 24 septembre 1904. Cause : Hé­
morrhagie pulmonaire.

_____ paiement 0“ „I,é’ëficla‘r': Céhn, Barrette, épouse, $500.
frère Adrien Brabant No ^4- F X TRUDEAU. 44 ans, admis dans le 

^ No 29, le 24 juillet 1901, est
/VfiVo c septembre 1934. Cause :

Bénéficiaire : Marie-Louise Lacroix, épouse, $500.

Veuillez me croire,
Votre dévouée,

Dmr Ci.otilde Bédard.

Monsieur,
Je remplis un devoir bien doux 

de ma mère et de 
mille fois

en venant au nom 
foute la famille vous remercier 

pour la promptitude avec laq ielle 
nous avez remis les milles piastres en 
certificat de dotation dont 
était titulaire.
Jf C?rCle St’Cbarles et le Bureau Exécutif ont 
toute notre reconnaissance dans cette triste circons-
münA et|.2?,“S ““J?'’8 heu,eux de pouvoir recom- 
mander 1 Alliance Nationale comme étant l’une des 
plus avantageuses et des mieux administrées.

Veuillez me croire,
Votre toute dévouée,

mon

INVALIDITÉ
LOliI,Sp^EL1i[,01>SE’ $6 an“’ admis dans le Cercle 

bt- lerre, No 8, le 30 juillet 1895, a été déclaré 
le 30 octobre 1904.

Paiement versé, $250.
invalide

Dmk Adolphe Tbllibb.

ï*
sr
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CONDOLÉANCES •*e FORMULES (où se les procurer).
„^,CerCle*, d°LVent fournir 4 leurs membres des

=reL,M,rr„eÆ,rré?„B^,cmpiisaent
_,„T* membr|s d” bureaux de perception doivent

lie^rMCM^n deTdA0rf9' à M Jo,eph Cha'P™- Cep,CUH5
, occasion du décès de son épouse. mam= des exemplaires de toutes les formules dont lés

o2L!“ l'«4ionLdu décès de° '**' 4 M' A,'huI “ ,UX PeUVCn' aT°ir beS°in

jSsssss:
LkGardbur, No i88, à M. 

Noel, à 1 occasion du décès de sa mère. Hildebert

son épouse.

AVIS DIVERSAVIS
AUX MEMBRESAUX MEMBRES QUI DÉSIRENT RECEVOIR 

L’INDEMNITÉ HEBDOMADAIRE 
DUE POUR MALADIE VERSEIEITS PERIODIQUES

(i8o) e^Ae laCaUee des^Ialade, (tStJ^tia coffution 

P°UJ" ffa,s (182) doivent être payées :
sont d«sa(t,^)PremiCr 'OUr dU m°iS P°Ur le1uel elles 

2l ^ l’assemblée du cercle.
3° Intégralement, c’est-à-dire

Formalités à remplir
AVIS OE MALADIE (formule No 5).

Cet avis doit êire adressé, au debut de la maladie
aaadH'Hnscrkt‘ViSle d“ T'1'’ si le m,mbre »
2CV T. Ak De cils,e ,ocale des malades (art.5ÏÏ& 2

tU M,ana|éri|um"l|lad,«e5.7|^ue6,^ ce, avis DEUI °E 8MCE’ 

formée N , cnLd.°.nneJ,-.U ^ ««cune indemnité. U U.n mcmbre P'“> retarder d’effectuer ses verse-

d<,acMs dc « h* ,ET,"DmiRE8'
9 Un membre qui bénéficie du délai de grâce doit

caisife^I.T dolt.el'e produit à la direction de la certificat, pour chique mois ou fraction de mois de 
malades inscrits Vu'o.8” T’1 T les membres retard dans ses paiements (191 a). Les cercles, et en 

• 1 à C sse Centrale des malades Çore moins leurs officiers, ne peuvent libérer un
«a|S.d« qu édd,mUn ’T15 4 ,a Cai,se L-k d” b'e de ,obl*ati°n de paV» cette indemn é 
maiaoes qui résident ou séjournent en deh.irs d’une
néXent'deT de.V,i,te ,arb 261 " 263) Ceux qui SUSPEHU».
5écKLKs dud dm“,rnde "Y E"e S'°P( rC d= pW" dr°it, le ter jour du 3ème

date du dernier certificat présenté La Société * "’'1|'i’ con,r^ tout membre qui a négligé pendant deux intérêt * suivre ses malades e? à ê,« ,m^,né *,e ^ S°'der 'CdC 'a"CeS ,d'° « 375).
na lement, tous les mois, sur leur état de santé. RElMTFfiRATIflII

verser tout ce qui

. B*. u rétribution (50 et», Payable avant le premier 
janvier et avant le premier juillet, chaque année (182).

■ est dû.

mem-

3“ RECLAMATION (formule No 5*). , Tout membre suspendu, de bonne conduite et en
Chaque fois qu’un membre désire toucher l’indem boîlne.santé' Peut être réintégré pendant les 6 mois

|ese»eeè :r
clamation d un certificat du curé ou d’un juge de oaix § 'e e.ce,cle approuve la requête.
(formule 5c). 'b pa,x 4 Fournir un certificat de santé (formule 2B) s’il

produit sa demande de réintégration au Conseil *Cé
4* ARTICLES DES STATUTS A CONSULTER. "é,al dans le .coure des deux mois qui suivent la date

(*) Pour Caisses locales des malades • 208 208. .“«“ÎTo"0"-
247, 253, 254A à 264. ‘ °8’ 8 ’ 5 Subir 1 examen médical, s’il en est requis ou si

(•) Pour Caisse Centrale des malades - 2x7 2x0 ü'T'l C ?ef‘ Pas1,ransmise au bureau Exécutif 
*4, =54A, 255, 258, 259, 260, 265 et 266'. 49> cec„ ^5$*• ÏSS#»
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El TAT FINANOIER
Au So Septembre 1904

DÉBOURSÉS

Par Organisation.......................................
“ Propagande ..................................

“ Entretien du bureau :

Loyer.............................................
Poste et express..........................
Impressions et papeterie..............
Salaires d’officiers et employés...

“ Revision d’examens...........................
“ Divers............................ ...................
“ Inspection..............................,..........
“ Investigation réclamation..................
“ Revue................................. ................
“ Frais voyages officiers et frais d’as­

semblée .........................................

$ 270 T9
*7»

CAISSE DE DOTATION

RECETTES
78 W

Balance au 31 août 1904 
Produit des contributions. 
Intérêts............................

$414,544 18 
11,936.18 
1,218.03

34 21
41 25

423 99 
89.19$427,698.39
998

137 56DÉBOURSÉS
940Par bénéficiaires de feu :

Louis Pruneau.......................................
J. Armand Leduc..................................
Adolphe Beaulé.........................  ....
Ulric Bonvouloir.................................
Joseph Boulet.......................................
U. Ludger Joseph Lavoie....................

"* Remboursement contributions..........
“ Caisse Générale, 5% des contributions 
“ balance au S0 septembre 1904 ........ 421,577 73

196 27
1,000 00 
1,000 00 

500.00 
1,000 00
I 000 00 Par balance au 30 septembre 1904 ___
1,000 00

708 95

$ 2 066 38 
5,620 53

$ 7,676 91
23 85

596 81
RÉSUMÉ

$427 698 39 Balance Caisse de Dotation___
“ C. des Malades.
“ Générale..........
*' d'Epargne........

$421,577.73 
7.112.99 
5,620 53 

14,655 39

$448,966.56

CAISSE CENTRALE DES MALADES
RECETTES

Balance au 31 août 1904 
Produit des contributions

$ 6,927.30 
529 99

$ 7,457.29
PLACEMENT DES FONDS

DÉBOURSÉS
Fabriques...................................................
Municipalités Scolaires ..........................
Municipalités............ ..............................
Prêts hypothécaires...................................
Banque d’Hochelaga et Provinciale du 

$ 7,467 29 Canada...................................................

$ 22,900.08 
48.494 83 
26.880 00 

343.40) 94

Par bénéfices.............................................
•* Réserve...............................................
“ Caisse Générale, 6% des contributions 
•* balance au 30 septembre 1904........

$

7,606.78

$449,187 66
CAISSE GÉNÉRALE

RRCRTTgS
Cercles, etc. — Surplus de remises non 

couvertes par ’îs rapports mensuels,etc. 221 te
A 5% des contributions..........................
M Rétribution semi-annuelle..................
“ Revue...................................................
“ Droits d’entrée......................................
“ Honoraire revision et mutation........
" Fournitures...........................................
“ Prime assurance garantie, officiers de

cercles.................................................
A Divers...................................................

$ $448.966 66

Montréal, 30 septembre 1904.

En foi de quoi nous avons signé,

L. J. D. Papineau, S.G. 
A. St-Cyr, T.G

10.00
44 50

$ 1,077 34 Certifié correct, 
6,598 57

$ 7,675 91

A balance au 1er septembre 1904
O. Bourdon 
I. A. Mignault,

} Auditeurs.

1 " •
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 g 
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iET-AZT FI3ST^.2SrOIBR DÉBOURSÉS

398 34 
30 80

Par Organisation.......................................
“ Fournitures.................... .................
“ Entretien de bureau :

Loyer ............................................
Assurance.......................................
Eclairage........................................
Téléphone, poste et express........
Impressions et papeterie..............
Salaires d'officiers et employés. .
Revision examens.........................
Divers.. ........................................

“ Inspection..........................................
“ Revue.,.............................................

$ 1,000.00 “ Frais voyages officiers et frais d’as­
semblée ..........................................

1,000.00 “ Assurance garantie.............................
1,000.00 “ Divers..................................................
1,000 00 
1,000 00 

250.00 
576 25 

426,776 47

Au SI Octobre 1904

83 00 
«100

CAISSE DE DOTATION

RECETTES 6 80
42 43
1» 70 

423 OU 
49 95 
13 93 

115 05 
209.76

Balance au 30 septembre 1903 
Predoit des contributions ..

$421,577 73 
11.524.99

433,102 72

DÉBOURSÉS

Par bénéficiaires de feu :
Arthur Préfontaine..............
Etai Godbout........................
L’abbé A. A. Brault............
Auguste Leblanc.................
Treüé Lord.........................
Olivier Dufresne..................

“ invalidité Louis Telmosse.
“ Caisse Générale,5% drs contributions 
“ Mante au -17 octobre li*04..............

17.70 
4 57 

10 00

500 00

$ 1,488 72 
5.082 97Par balance au 31 octobre 1904

$ 6,571.69

RÉSUMÉ$433.102 72
.$426,776 47 

7,393 84 
... 5,082 97

d’Epargne.................. 14,765 91

$454,019.19

Balance Caisse de Dotation...........
C. des Malades. 
Générale..........CAISSE CENTRALE DES MALADES

RECETTES

Balance au 30 septembre 1904. 
Bradait des contributions..........

$ 7,112.99 
525 80

PLACEMENT DES FONDS$ 7,638 79
Fabriques....................
Municipalités Scolaires

$ 218 66 Municipalités...............
26.29 Prêts hypothécaires 

7 393 84 loques d’Hochelaga et Provinciale du

$ 22,900.00 
49,794 83 
26,880.00 

346,405.94

DÉBOURSÉS

Par bénéfices.............................................
“ Caisse Générale, 5% des contributions 
“ balance au SI octobre 1904...............

--------------- Canada
$ 7,638 79 En mains

8,024 72 
51.42

$454,056 91
CAISSE GÉNÉRALE Cercles, etc. — Surplus de remises non 

couvertes par les rapports mensuels,etc. 37.72RECETTES

$454,019.19A 5% des contributions............................
“ Rétribution semi annuelle. ................
11 Droits d’entiécs....................................
“ Honoraires, revision et mutation........
" Fournitures............................................
“ Prime assurance garantie, officiers de

cercles.................... ..........................
“ Divers................................... .................

$ 602 54 
36 50 

219 00 
12.50 
53.56

Montréal, 31 octobre 1904.

En foi de quoi nous avons signé,

L. J. D. Papineau, S.G. 
A, St-Cyr, T.G.

2.01
' 25.05

$ 951.16
5,620 53 Certifié correct,

O. Bourdon 
J. A. Mignault, |

A balance au 1er octobre 1904

»$ 6,571.69 Auditeurs.

_______ L
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CERCLES SUSPENDUS
Pour défaut de transmission des remises et rapports mensuels suivants :

CERCLES. " ------------------
R A P. ET REMISE DE Suspendu le Amende.Nom. No.

CERCLES RÉINTÉGRÉS
CERCLES

DateNoms No.

Oarti

SSSa» «a aüK'JïN. B.—Le coût de l’Insertion d'une carte de 
cercle est de $2.00 par année. No 12—CERCLE 8T-HENBI. 01 US de St-Henri

P Trépanier, 244 Ste E—slie ; Prés, L K Bernard.

Hh p n N^]lh:tlKRC>l^"'iAOtitJEa' Montréal

No 1—CERCLE 8T-J08RPH, Montréal

œ»«ffiSS!vJS
le* ; B.F., Alex Moquin, 1 Trudt-1 ; Md.B., G. B Larin, 383 St- 
Denis Réunions. 3e et 4e lundis, sous-sol église St-Josepb.

No 1-GBRCLB MONT-ROYAL. Cité de Rto-Ounégonde 
Bb P G., Joe. Marcotte. 5G5 8t-Antoine,Ste-( unégonde : Prés . 

CA L Ecuyer, 240 Coursol ; H.A., B. A Grisé. 1M) Richelieu: 
8.F., a Legault, l/lti tite-Calherine : Md.B., J. U. Lalonde, Slbi 
Notre Dame. Réunions, 1er et 3e vendredis, 45 rue Vlnefc

1

1
1

No 15.—OBROLB ST JBROMB

mercredis du mois, au bureau de Louis

Sb.P.Q.. Narcisse 
Louis LabeUe; 8.F.,
Réunions, 2e et 4e 
LabeUe.
No 16—OBROLB 8T-MEDARD, Coteau-Station, Oo Boulanges

No 3 —OBROLB BBAUHARNOI8, Beauharnois dL

No 4—OBROLB DORY AL, Oo. Jacques-Cartier F
b

No 17—OBROLB JOLIBTTB. Joliette•kw ffitvssa r-asm.Réunions, 2e et 4e jeudia, Salles de l’Institut.
No lé—CERCLE STE-EL18ABETH. 8 te-Elisabeth 

8b.RO., A. H. Beaulieu ; Prêt. Jo. Oadoury ; 8.A.. L. J. O.

te.rm,.8,LS,»lLKdéi',dtvX‘D- *“"•
No 20—CERCLE 8T-VAL1KR, Québec

No 5-CERCLE VILLE-MARIE. Montréal

œSSSSTKSsSSkm.n,dli. I'lfiibr «".Æï1”1”1"* Réunion., 2e et

V,ï ^ ' J-
Bernard.

a!

luNo 6—OBROLB SACRE-CŒUR, Montréal 
8b. P. G , J. O. Ricard, 1001 Ontario ; Prés, et Md.E,. J A 

Laplerre, 410 Plessis ; S. A., J. R. Beaudoin, 411 Plessis ; S.F.i 
W| é^liaeS* rt°OœnUri0' Ré,mlonB• ^ et 46 mercredis sous- »&?fci^5»rfa&i,k5.fïsrwa.ïf r.

MiNo 7—CERCLE STE-ANNB DE BELLEVUE 
Nb.P.O.. Çha Laurendeau ; Pré,., Dr H. Valoia ; 8.A., M. 0.

km."'nâi '7lî:C B^ne," V*'01*- 

No 8—CERCLE ST-PIERRE, Montréal

ÉFSÜEB:
No «-CERCLE 8TE-QENEVIEVE, Co Jaequee-Oartler 

j8bi.Pii0’' Z°o St'néUé : Prés. Tel. St-Pierre ; 8.A . Aidé- 
rie Boileau ; 8. At Liberian : Md. E., D. Ladouoenr 
Militaire*'denller meroredl' » 7 heures ». m.,salle de la Fanfare

No 10—CERCLE 8T-CHARLES, Montréal
•gstfœ feasnraswft

. LuMler, «4. Lapralrie; 8 A . N. Bell.™ 411b S„'

»Tch£r:: AïSiJt WulnW

No 21—CERCLE LAVAL, Québec

ÊMêïMËÊËÊ^
No 22—CKRCI.R 8T-8TANI8LA8, Oo Beauharnois

8

HA

Sp^sL^ssxssm
H

lHtt
P. 1
Kei

No 24—NOTRE-DAME DE LAD AEDE, I. Perrot, Oo Vaudranil lier
No!

St

No 25—CERCLE LAROCQUE, Sherbrooke 

No 26—CERCLE ST-LOUIS DB TERREBONNE

âct&g3SSS£«=*«*»
;

Hh
h'OI

Héui

Hb.
VP
niar'i

,
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No 28—CKBCLK ST-MARTIN To Lsvsl No C. —CERCLE MAISONNBUVE, Montréal
Sb.P.O . L.

No K-OEROLE HOOHELAOA, MontrealS8SaBBBBS«S6
No SI—CERCLE MONTCALM, flt-Jaoquee, Oo Montcalm

r?.bNP£ ; 5KîC« fK/; ■£■£ bMsJî e£S:
olon^ dernier dlminohe eprèe rfpree à 1» selle publique.

NoM-UEBOLK VOTRE-DAME DE BULL, Oo d'Ottawa 
Sh-T-O H Ohsrlebols ; Prés., P. A. Libelle : S A., Hor PI.

££ L' * ' Ur,<“ Arch‘mb‘UIL R*°
No 65—CERCLE 8T-FR8-X A VIER, L Epiphanie.

Co L Assomption

S^dÆ ;J2dM'z: £&
Reunions, dernier mercredi du mole, obéi M. G. Coderre.No Si—CERCLE SALABBRRY, VaUeyüeld

T= „Prt,?nt*loe : Prés., J. O. Perron; S. A.. 
SA Daiguault ; S.P., Léopold Lsplsnte ; MAE.. J. T. A. Osa- 
thler^ Reunions, 1er et Sème mercredis. Bille Manette, ml H te-

No 36—CERCLE ST-PAUL, Oo Hoohelaga 
_,8b-plP ■ E Ourlind ; Près., P. Bergrvin; 8.A., D. Berge- 
minti8 Ss’l|P*D De,™*r“*“ • NAE-. H. ttoj Réunions, dernier

No 66—CERCLE LAPRAIRIE, Co Uprilrle

8Î;pÀ&^‘^^?.:Ii;:-G,roBnJdiuB,r,2î'2'.sS,,À;
LongUn Réunions, te lundi du mois, ohes M. A P Grondin. " 

No 67—CERCLE ST-HYAOINTHB, SPHyioIntbe 
abf S".°-A Breton .- ftés A Bourgault; S A, B. L Horn- 

H.P., L A. Breton • Md.lt , Emile Ostiguy Réunions, 1er 
et Sème mardis, au No 197 rue Cascades.

No 37—CERCLE CONTRECŒUR, Oo Verohères
sMStt- iT.^oTneX^.^V^^ I
Md.E.,0. C. Tétrault. Réunions, dernier lundi du mois, bureau 
de H. Tétrault.

No 69—CERCLE 8T-GEOROES. Maisonneuve 
Hb.P.Q., A. DésUete Prés., J. Q Fafard 577 Notre-Dame ; 
A H A. Oendron, 228 Letourneux ; 8.F., Amédée Beaupré, 

«jardins Md.B., Pierre Lussier. 647 Notre-Dame. Réu 
, 3e lundi du mois à 8 hrs p. m . 189 Létourneux.

No 41—CERCLE 8T-FKLIX, 8V-Félix de Valois, Oo Jollette 

le Dr DeeRoSiers

No 42—CERCLE 8T-V INCENT, Montréal 
8b. P. O., P. Laririère, 643 Notre-Dame : Prés., NapoléonEntes a

therine. Réunions, dernier jeudi, salle Laririère, 5 Dufresne.

No 72—CERCLE 8T-BARTHELEMI, Co Berthier 
Sb.P.O., J. Lafontaine; Frée., (iéd Rochette;

Caron ; 8 F., Ch. L'Heureux ; Md E., T. J. Lato 
nions, 2e lundi du mois.

No CHARLEMAGNE, Mile-End.

sbW^PB?.mA.,^Ti.,m?,iV.^XV^é.0-rA:
Clément, 2U9J Visitation ; 8. A.. Léon Defoy, 1227 8t-l>enle;
L N. Oadleux de Courrille, 96 Pontlao ; Md.E., Em. E. Lauzon. 
4U7 Are Mont-Royal. Réunions, 1er et 3e mardis du mois. 94 
Pontlao.

8.A., Àrth 
urelle. Réu

8.P.
No 44—CERCLE AT LOUIS. Montréal

*8h. P. G., Emile Dumon1, 10 Chambord; Prés., G. B Grand

g» L4v.ti S&ft?•SiKS-JPJPSSSK-A
Roy ^ Réunions, 1er et 3e mercredis du mois, Salle Brault, 571 rue

» P *!&.** SAi ^h° J- A Cbesrlei :
S.P., Jules A. DesJardins ; Md.E., J. H. Lsetlen, Réunions, le 
dernier dimanche du mois au bureau de Jules A. Desjardins.

No 47—CERCLE 81-NPHREM, Oo Bagot 
Hb.P.Q., L J. Kéroaok ; Prés., A. Gauthier ; 8 A. 8 F P bureau dunoUlre A1 Bebirt R6,‘nlone' >« dimanâiè du moU.

No 48—CERCLE HAGARD, Sault-au Réoollet 
CSiapelaln, Réy. M Ohs Beaubien, curé ; 8b P O., Joe. Pré 

vost : Prés, et Md.-Ex.. H Pelletier; 8.A., Avila Préroet; S.F., 
Fernand Brousseau. Réunion», dernier rendredi de chaque mois 
salle Prévost. !

No 79—CERCLE BOURGET, Montréal 
8b. P. G., L. P. Oeneet dit Labarre, 347 Berrl ; Prés., J. O. 

Lamothe. 747 Ht, Denis 8. A., L A. Géllnaa.544 8t-André; 8.F., 
Joe Duplessis, 557 8t-Audré ; Md.E., C. A. Daigle, 107 St-Hubert, 
Réunions, le et 4e mardis, salle Dlonne, 1342 8te-Oatherlne, àNo 46-CERCLE RIO AUD, Oo VaudreuU

No 80—CB ROLF PIBRRBVILLE, PlerrevUle

No 82—CERCLE ST-CASIMIR, Oo Poitneul
âaSS-'W' «as ms*

No 21 - CERCLE 8T-JOAOHIM, Louleeelllê.

s6$5iSi£Ei58iitiS£5saJ'ASî::No «9 - CERCLE JAOQUES-OART|ER, Laohlne 
Sb.P.O., Albert 8t Denis ; Prés., Em. Sara Bournet, ; H A

No 50—CERCLE 8T-GÜILLAUME, Oo Yamaska 
8b. P.G., M. Adgémire Béllele; Prés., LD Frigaulf 8 A r.MSylwW; i.r. L A. D. Osuthl.V ; Md.E , J B S & 

bUqüèUI' *“““ h"’1 : t” dlmsQche. à é| heures du soir. e,Ue Pu-

No 51—CERCLE YAMABKA, Oo Ysmseks

No 99—CERCLE STE-M ARIE DE LA BEAUCE, Oo Besuce

No 101.—CERCLE DE LA BEAUCE. StrOeorgee. Co Beauoe 
Chapelain, Rév. H. A. Dlonne ; 8b.P.G., Joseph Poulin Bégin • 

— — — •. Louis Qendroau î 8.A., 8. Paquet ; 8 F., Joseph Gagné ' 
Md.E., Georges Cloutier. Réunions, dernier dimanche du molr 
ohes M. Ludger Bolduc.

Pres

iSSfôESraSSSES®1^ No 103—CERCLE RICHELIEU, MontréaL 
Sb.P.O., R. Duquette, 67 ttt-8ulpice Prés., O. Deslogea. 734 

Doriou ; 8.A , A E. J. Bissonnette, 1614 Notre Dame 8 F 
Arth. Gagnon, 363 Maisonneuve; M(LE., B. C. Campeau 2469 
Notre-Dame. Réunions, le et 4e mercredis, salle Liggett, 280 
Richmond.

No 103—CERCLE 8T-BERNARD, Sorel.
^.^^rR-rris^m^iU'dï
abaque mois, sn buresu du 8.A., insison Vénssse, rue George,

No 5J-OERCLB JEANNE D'ARC, Montrésl 
, Beeuregard, 20 St Denis; Prés. Pso. BrouU-

tit isfBSBSBS6
No 54—CERCLE 8T-JEAN CHRY808TOME, Oo Ohsleeugusy

piS2iL.aà;
du mois, salle du Conseil

J. E Dé­
nier Jeudi No 111—CERCLE CARILLON, Co Argeni

t Tt'vi. P;M‘
rond, Carillon. Réunions, dernier dimanche du mois, à 2 hrs 
p.m., salle Murphy, Carillon.

11*—CERCLE DBLORIMIER, Co d'Hoohelaga.
W2MÜ.ÎVÂüS: 8NAHte52 

•autels, 1<5a Marie-Anne ; 8. F.. Geo D Bourre L 509 Ave De-
Ksi" :.?m jussr hetie

Mil
No 56—CERCLE 81 E-JUSTINE, Comté de VaudreuU

NoeO-OEROLE BOULANGES, Les Cèdres.
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No 150—CEROLK LARTIGUE, Long,'«-Pointe

SBESarEiB»--
No 160—CERCLE VERDUN, Oo Hochelaga.

titVl J F R‘thard, ouré : 8b P G., Cyrille QulnUl 
■r, 1345 Wellington ; Prés.. Joe. Audette, SB rue Roes Verdun ; 
ma » ™,\.A Mslr: 8 *;• Ed«ar 3^ Ougc, 179 Ave Church ; 
S3 nw Roe<L^erduLUme ®*UulvL*• dernier lundi, salle Sauvé,

No 163—CERCLE STE-SCHOLASTIQUE, Oo Deui-Montagne» 

No 163 -CERCLE DOLLARD. Montréal

Noll6. —CERCLE NOTRE-DAME DE GRANBY, Granby

No 117—CERCLE 8T-AUGU8TB, Ste-Eliiabetb Ht-Henri 
h BHP,<a'f' v‘no«nt*ViUage Turcot, Prés., Ad. Sénécal.194 De

ss^nfisssu KaMÆ1'
No 118—CERCLE GARNEAU. cité St Henri.

No 166—CERCLE ST-PAUL DE GRAND’MERE

8Uj^j“p8vfnD^Lei>r^1ïl“s F*J'i7
L.beue,n VlneL strCunégoude; V E.JM A »&dL~
Sv^M^nX’,me mercmdl du D-rernay.

No 138.-CERCLE DUVERNAY, cité Ste-Ounégonde.

g^iîrçLséssiS^iu m<luD‘ No 170 - CERCLE LEON XIII, Montréal.

No 124—CERCLE TRIFLUVIBN, Trois-Rivières.
8b. P. O , Nap. Déchêne ; Prés., Alf Peltier SA. OB I^ïrd • B/.. EX. Vance, Md E, Nap. Lambed RéacïoneSe et,i 

dimanches, 150 rue Notre-Damr.
No 173—CERCLE FRONTENAC, Montréal.

No 131—CERCLE STE-GENKVIEVE DE BATISCAN 
Go Chem plain

Ærs-i«aMarififr: $ at
nier lundi du moi# ’

NolS6—CERCLE 8T-BDOUARD, Boulev. St-Denis, Montréal

saw»1*.8» s
81-Edouard, 956 rue Beaubien. ^

Il2®BaHSBS
No 173—CERCLE CONTANT, Montréal.

No 174—CERCLE ST JEAN DE LA CROIX, Ville St-Lool» 
Chapelain. Ré». M. J. B. Jobln ; Sb.P.G., A. Lepage, 3134 Stgris i£35e?mpî:

No 117—CEROLK OLIER, Montreal

No 188.—CERCLE 8T-8AUVEUR, Québec. No 178—CERCLE 8TCAMILLE, Oo Wolle

iSâSSE®'»
No 180—CERCLE 8T-PHILEMON, Stoke Centre, Co Richmond 

Chapelain et 8b.P.G., Rév. E. A. Martel : Prés . A B Biron • 
& «tanche1"”"11* ; S'F "C M4 K ' F. J. Bedard Réunlona,'No 136-CERCLE BRUCHESI, Montréal

SÜE.IBÎrsilS-2
No 188—CERCLE CHAMBLV

No 181—CERCLE 8TECECILE, Ste Cécile de Whttton,
_ . . Co Compton
CÿapeUln et 8b,P.O., Ré». N. 8. H. Oeulln: Prée., PierreâïîSJ,!;ti.,aL.L” Ma B-s A- MUtotW' I

No 183—CERCLE RACINE, Weedon, Co Wolfe

No 140-CERCLE CHICOUTIMI, Co Chicoutimi 
Sb.P.G., J. L.A. Godbout; Prée., J. E. A. Dnbuo ; 8 A D 

V Morrier ; 8 P , Bruno Lefebrre ; Md.E. Kdm. Sarard. Réu­
nion», 1er vendredi de chaque mol», lalle Château Saguenay.

No 148—CERCLE 8TE-MARIB, Montréal

338 Plessis ; Md.E., J. N. Piootte, 14018teCatherin. RéSloiî, 
Sème et 4ème lundis, salle Oareau, 343 Maisonneuve.

No 183—CERCLE ST PROSPER, Co Champlain
Ch»

Prée

No 186—CERCLE 8T-ALPHON8B, Thetford Mines 
^Oiapelain, Rév. J. G. Goudreau ; Sb.P.G., Alphonse Blais

S'j^i!!^8 Æk*
No 188—CERCLE LEGARDEUR, StAntolne de Lotbinlôre

. No 148—CERCLE CHENIER, Montréal.
Sb. PJ}„ Geo. Guy, 253 Rl helleu, Ste-Cunégonde ; Pré»., Jo» 

Caron, Verdun ; S. A. et S.F., Flavien Basillôres, 411 Charlevoix

rue Charlevoix, près Centre. sâE=Sa3=8i:-- r.VBitk
„ „N° He-CKROLB ST-JBAN BAPTISTE No 183-CEROLE 8T-DÉSIRÉ, Black Lake, Oo Mégantic
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